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COMMUNIQUE DE PRESSE ET 
ANNONCE AUX AGENCES D’INFORMATION (N° 132) 
 
Bondpartners SA: Résilience malgré la crise pandémique et économique 
 
Le bénéfice préliminaire et avant audit de Bondpartners, pour compte de 2020, est pour moitié inférieur à 
celui de l’année précédente, la crise pandémique et économique ayant eu quelque effet néfaste sur les 
résultats des positions-titres et sur ceux des changes, alors qu’au contraire, le négoce de valeurs 
mobilières s’est affermi et a dégagé des profits supérieurs, accompagnés de volumes plus étoffés. 
 
Le recul du bénéfice net à +1,5millions de francs, ainsi que celui du résultat opérationnel à +2,1 millions 
reflètent la volatilité extraordinaire des indices, après une année boursière record en 2019. Ces baisses, 
certes limitées par l’accroissement des opérations de trading, renvoient également au renforcement de 
notre monnaie nationale contre le billet vert, devise dans laquelle est échangée une majorité des 
transactions. Tant la structure du bilan que les ratios de solvabilité sont restés extrêmement solides, les 
fonds propres s’établissant à CHF 84mio, soit 68% du total de bilan (dégageant ainsi un rapport CET1 de 
63%) et les actifs circulants représentant 92% du dit bilan. 
 
Pour l’exercice clos au 31 décembre 2020, Bondpartners (BPL) annonce un résultat net individuel, provisoire et 
non audité, de CHF +1,5mio vs +3,1mio à fin 2019. Les produits ordinaires bruts (y compris évaluations des 
positions propres et hors résultats de change) se sont élevés à CHF 11,1mio (vs CHF 12,3mio en 2019) et le 
résultat opérationnel a atteint CHF +2,1mio (vs CHF +5,1mio en 2019).  
 
Tant le chiffre d’affaires que les marges ont augmenté dans un contexte financier toujours peu favorable aux 
obligations (le négoce d’instruments structurés ayant poursuivi, par opposition, son développement) ; les 
montagnes russes auxquelles ont « joué » les marchés actions ont eu des répercussions importantes sur les 
portefeuilles de la Société, alors que le franc suisse connaissait, généralement et à nouveau, un raffermissement 
certain. 
 
Sur le plan des résultats ordinaires nets, les produits des opérations d’intérêts sont inférieurs à CHF 1,6mio (vs 
1,8mio), les produits des opérations de commissions ont progressé à CHF 0,5mio (vs 0,4mio) et ceux des 
opérations de négoce s’affichent en nette hausse à CHF 7,7mio (vs 4,5mio). Les produits issus de l’évaluation du 
portefeuille-titres s’établissent, quant à eux, à CHF +0,7mio (vs +5,1mio), et les résultats des devises et change à 
CHF -1,5mio (vs -0,7mio). 
 
Les frais d’exploitation sont inférieurs à CHF 6mio (vs 6,2mio), alors que le total des charges, amortissements 
compris et hors impôts, reste contenu et s’inscrit à CHF 7,3mio (+2%). 
 
Les réserves pour risques bancaires généraux ont été reconstituées pour CHF 0,4mio alors qu’en 2019 une 
constitution de CHF 1,6mio était déjà intervenue.  
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Le bilan statutaire a décru de 8,5% à CHF 124mio (vs 135mio) principalement à cause du recul des opérations en 
suspens/chevauchement en fin d’exercice ; ce dernier est composé à raison de 92% par des actifs circulants (à 
savoir, respectivement, créances sur les banques : 44%, créances sur la clientèle et les établissements non 
bancaires : 6,5%, portefeuilles-titres: 41% du total du bilan).  Les actifs immobilisés (constitués majoritairement de 
deux bâtiments dont la Société est propriétaire) représentent, quant à eux, 8% du bilan. 
 
Sur le plan des passifs, le total des engagements envers les banques se sont élevés au 31.12.20 à CHF 3,2mio 
(vs 19mio) et ceux liés aux dépôts de la clientèle et engagements (opérations de négoce) envers les non banques 
à CHF 35,3mio (vs 31,5mio). Les fonds étrangers atteignent CHF 39,7mio (vs 51,5mio). Les réserves pour risques 
bancaires généraux se sont établies à CHF 41,1mio (+1%), les autres réserves à CHF 37,75mio (inchangées) et 
les fonds propres individuels sont restés stables pour s’inscrire à CHF 84mio (+1%).   
 
Le ratio de solvabilité provisoire de la maison-mère (« Tier One/CET1 » selon les principes de Bâle III) est en 
hausse et s’établit à près de 63% (vs 56%). Les fonds propres déterminants et ceux qui sont requis atteignent 
respectivement près de CHF 77mio et CHF 10mio, soit un total de fonds propres libres d’environ CHF 67mio (vs 
64mio) au vu des chiffres préliminaires. Ces données relatives à l’adéquation du capital restent, comme par le 
passé, largement supérieures aux exigences réglementaires. 
 
Les amateurs de sensations fortes ne se sont pas ennuyés en 2020, année de tous les superlatifs au regard des 
événements sanitaires, financiers, sociaux et politiques qui ont pris place. La période sous revue était pour le moins 
extraordinaire et a engendré des défis inédits et dramatiques dans leur nature et leur amplitude, qu’ils soient 
médicaux, éthiques ou économiques. Au-delà des ravages morbides qu’elle a provoqués, la pandémie a agi comme 
un catalyseur, amplifiant des tendances géopolitiques, environnementales ou sociétales, parmi d’autres, qui étaient 
latentes, tout en aggravant des fractures préexistantes de tous bords.  
 
Sur un plan plus capitaliste, la crise économique mondiale induite par le virus s’est fortement détériorée au fur et à 
mesure que la paralysie s’instaurait et que les confinements se multipliaient. Il en est résulté une récession record 
et un endettement qui a atteint un niveau sans précédent, propulsé par l’urgence sanitaire et budgétaire. Les pertes 
sont abyssales pour certains segments d’activité, alors que pour d’autres, qualifiés de technologiques, les 
progressions sont phénoménales. La performance des indices boursiers tient ainsi du miracle, qu’ont certes 
favorisé les politiques monétaires expansives des banques centrales. Les séquences de plongeons et de rebonds, 
vécues lors des différentes vagues de contaminations, ainsi que les rotations sectorielles qui se sont enchaînées, 
ont reflété une grande volatilité et de nombreuses incertitudes qui vont se poursuivre en 2021. A ce stade encore 
très fortement aléatoire, lié d’abord au succès des campagnes de vaccination(s) et ensuite à une reprise 
économique pérenne, une grande prudence continue de s’imposer.  
 
Toutes perspectives pour les mois à venir seront ardues, mois qui constitueront un test pour l’optimisme des 
investisseurs. 
 
A propos de Bondpartners : BPL est une société financière suisse fondée en 1972 à Lausanne, dont les activités 
s’articulent autour de trois axes principaux : le commerce interprofessionnel de titres, l’entretien et l’animation de 
marchés, et l’exécution de transactions pour compte de gérants indépendants. Elle est autorisée et surveillée par 
la FINMA en sa qualité de maison de titres.   
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